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À Florence et Florence,
qui prouvent que l’amitié est
possible, même à distance.

Geneviève
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Je regarde l’écran de mon téléphone, de plus en plus nerveuse. Dix heures vingt-cinq. Il reste cinq minutes à Nad pour se pointer le bout du nez. Et j’avoue que ça me fait peur… Pourquoi? Parce qu’elle est du genre à prendre des chemins interdits aux vélos (même si je lui répète toujours que c’est dangereux) et à brûler les feux rouges pour aller plus vite (une idée de fou!).
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Ce qu’il faut comprendre, c’est que le plus important n’est pas nécessairement d’être là à l’heure. Non, c’est d’arriver AVANT les gars. Sasha et Talbot répètent toujours que nous, les filles, on est toutes pareilles, qu’on met une éternité à se préparer et qu’on ne connaît pas la définition du mot «ponctualité».
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Si Nadeige est si souvent en retard, c’est juste parce qu’elle manque (un mini petit peu) de structure et d’organisation. Elle est du genre à chercher un chandail propre deux minutes avant de partir de chez elle ou à faire demi-tour trois fois parce qu’elle a oublié son téléphone, son argent ou ses chaussures!

De mon côté, comme d’habitude, c’est tout le contraire. J’ai tenu à ce que mon père vienne me reconduire quinze minutes avant les autres pour être certaine de ne pas être en retard.
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D’ailleurs, la vitrine de ce magasin est ultra déprimante. Des tasses à café, des tabliers de cuisine, des tapis de bain aux couleurs passées de mode… Je fais quelques pas jusqu’à la devanture suivante et là… c’est instantané! Je tombe en amour!
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Je suis sûre qu’elle m’irait comme un gant, en plus! Comme si elle avait été conçue exprès pour moi! Je me verrais bien la porter pour aller manger une crème glacée en tête à tête avec Talbot. Ou pour aller marcher sur le bord de la rivière avec Talbot. Ou pour aller au cinéma avec Talbot. Ou pour… oui, bon, vous avez compris. Je sors avec Talbot!
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Si je ne me retenais pas, je dirais que j’ai touché le gros lot et que j’ai mis la main sur LE SEUL gars parfait de l’univers. J’ai l’impression de flotter, tellement je suis heureuse. Et ça fait du bien, je dois l’avouer. Disons que j’ai eu mon quota d’émotions et de relations compliquées ces derniers temps. Mais cette fois-ci, c’est la bonne. Talbot et moi, c’est pour la vie! Et pour ceux qui se demandent si je vais continuer à l’appeler par son nom de famille jusqu’à la fin de mes jours, la réponse est oui.
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Je ne vois pas comment je pourrais faire autrement.

Son prénom est juste… il est trop… il est.

— Salut, Émy.

Je pivote et me retrouve face à Sasha, qui observe les alentours avant de me demander d’un air moqueur:

— Où est Nadeige? Encore en retard? Je te l’avais bien dit que…

— JE SUIS LÀ! s’écrie mon amie, qui arrive pile au bon moment pour sauver notre honneur.

Elle freine près de nous, les cheveux à moitié dans le visage, et laisse tomber son vélo par terre avec la délicatesse d’un enfant de trois ans.

— Nad! dis-je d’une voix découragée.

— Quoi? Je suis à l’heure!

— Oui, bravo, mais fais attention à ton vélo, il est presque neuf. Pourquoi tu ne l’attacherais pas ici, après ce poteau? Ce serait parfait pour…

— Pas besoin! Je n’ai pas apporté mon cadenas, de toute façon.

Je roule les yeux, même si je ne suis pas tellement surprise. Heureusement, Talbot arrive quelques secondes plus tard avec sa bicyclette ET son cadenas.

[image: image]

Il me salue d’un merveilleux baiser et nous propose d’attacher les vélos au support de métal prévu à cet effet derrière la boutique de sport, ce qui, je dois l’avouer, est une excellente idée (comme presque toutes les idées de Talbot). Une fois que c’est fait, on passe par le côté du bâtiment pour rejoindre la rue. J’ai TROP HÂTE de commencer à magasiner! C’est que je n’ai toujours pas oublié la jolie jupe qui me faisait de l’œil dans la vitrine. Je parie qu’elle est un peu chère, mais c’est le genre d’investissement qui en vaut la peine. Je devrais la porter longtemps, surtout si…

— ÉMY-LEE! s’écrie Talbot. Qu’est-ce que tu fais?

J’arrête de marcher, le cœur battant.

Quoi? Qu’est-ce qu’il y a? J’ai beau regarder partout autour de moi, je ne vois pas ce qui met mon chum dans cet état. Nadeige et Sasha non plus, d’ailleurs, d’après l’air surpris avec lequel ils regardent Talbot.

Ce dernier se frotte le front avec la main, l’air de se demander comment il va nous sortir de cette situation dramatique.

— Tu as marché sous cette échelle! annonce-t-il enfin.

Je tourne la tête et constate qu’en effet, on vient de passer dans une zone de travaux et qu’il y a une grande échelle appuyée au bâtiment. Et alors?
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— Tu ne connais pas la superstition? renchérit mon chum, de plus en plus blême. Les échelles portent malheur! Tu risques d’attirer le mauvais sort, maintenant.

— Attends un peu, dit Sasha. Tu crois à ça? Tu l’as dit toi-même: c’est une superstition.

— Toutes les superstitions ont un fond de vérité, tu sauras.

Il a dit ça sur un ton tellement sérieux qu’on reste bouche bée, Nad, Sasha et moi. Je savais que Talbot avait des croyances parfois étranges, mais j’étais loin de me douter qu’il accordait de l’importance à des trucs aussi…
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Aussi invraisemblables? Aussi abstraits?

— Ne t’en fais pas pour ma best, lâche Nadeige d’un ton léger. Je vais prendre bien soin d’elle!

Elle passe un bras autour de mes épaules et ajoute:

— Ce n’est pas comme si on avait vu un chat noir!

Elle éclate de rire et m’entraîne avec elle en direction de la rue principale. Mais on s’arrête presque aussitôt en apercevant une boule de poils bien noire qui nous observe au coin de la rue.

— Et voilà, murmure Talbot en me tirant par le bas de mon chandail pour m’empêcher d’aller plus loin. C’est parti…

— C’est parti?

— Il faut que je trouve le moyen de mettre fin à cette malédiction. Laisse-moi réfléchir… Je ne veux surtout pas qu’il t’arrive quoi que ce soit, il faut que j’agisse au plus vite. Si seulement ma grand-mère était là, elle pourrait me dire quoi faire… OK, concentre-toi, mon vieux, tu as la solution quelque part au fond de toi…

Je jette un coup d’œil à Nadeige, qui semble aussi étonnée que moi. Est-ce que je dois me questionner sur la santé mentale de mon chum? Il continue à marmonner pendant quelques secondes, les yeux fixant le vide, et finit par annoncer:

— Je crois que j’ai trouvé! Restez ici, d’accord? Ça ne sera pas long.

Et il s’éloigne sans plus d’explications. Mais il se retourne aussitôt pour faire promettre à Sasha et à Nadeige de veiller sur moi le temps qu’il sera parti.

— Tu viens de dire que ça ne sera pas long, mentionne Sasha, les sourcils froncés. On n’est pas en zone de guerre, on est au centre-ville. Qu’est-ce que tu veux qu’il lui arrive?

— Je préfère ne pas répondre à cette question, lâche Talbot en faisant à nouveau demi-tour.

Cette fois, il disparaît pour de bon pendant qu’un frisson me parcourt la nuque. Je ne sais pas trop si je dois rire ou pleurer. Se pourrait-il que je sois réellement en danger? Je lève les yeux au ciel, par réflexe, pour m’assurer que rien ne s’apprête à me tomber sur la tête.

— Tu ne crois quand même pas ce qu’il raconte? demande Sasha en me faisant un clin d’œil.

— Non, non…

— J’espère! lâche Nadeige en rigolant. Comme si ton destin pouvait dépendre d’une échelle et d’un chat noir! C’est ridicule, quand on y pense.

— Remarque que j’aurais peut-être réagi de la même façon que Talbot si c’était TOI qui avais marché sous une échelle, annonce Sasha.

— Sérieux?

— Ben quoi? On est comme ça, nous, les gars. Notre instinct protecteur est plus fort que tout. On ferait n’importe quoi pour venir en aide à nos belles demoiselles en détresse.

On pouffe de rire en même temps. Sasha sait détendre l’atmosphère quand mon chum se montre un peu trop intense. Pas que ça lui arrive si souvent (surtout depuis qu’on est ensemble), mais Talbot restera toujours Talbot, avec son côté imprévisible et ses réactions étonnantes.

— Et tiens, pour le prouver, ajoute Sasha avec un sérieux simulé à la perfection, je vais offrir à ma blonde un cadeau inestimable. Le symbole suprême de la chance. Un vrai de vrai trèfle à quatre feuilles que je vais cueillir moi-même avec amour.

— Ah oui? demande mon amie. Et où est-ce que tu vas trouver ça?

— Euh… Ouin, j’avoue que ça risque d’être compliqué. Attends, je vais chercher… Juste ici, dans ce petit espace gazonné.

— Ish… Bonne chance! dis-je, alors qu’il s’installe à quatre pattes près du trottoir de la rue principale. Il y a surtout des mauvaises herbes, là-dedans.

— C’est encore mieux, dans ce cas! Si j’en trouve un, ça le rendra vraiment plus spécial.

Sasha joue le jeu à fond et se met à fouiller parmi les pissenlits et je ne sais pas trop quoi d’autre.
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Pendant que les gars sont occupés à nous sauver des pires malheurs du monde, je décide de montrer à Nadeige la jolie jupe qui me fait de l’œil dans la vitrine du magasin.

— Alors? Qu’est-ce que tu en penses?

— Elle est vraiment belle! s’exclame-t-elle, les yeux brillants. Je te vois trop la porter. Avec ta camisole blanche, ce serait parfait.

— C’est ce que je pensais. Je vais l’essayer!

— Euh… Je ne suis pas sûre que ce soit une bonne idée, dit Nad en me retenant par le bras.

— Pourquoi?

— Tu risques de tomber en amour avec elle.

— C’est déjà fait.

— Et tu voudras l’acheter.

— C’est pour ça qu’on est venus magasiner, non? Où est le problème?

— Il est là, le problème.

Nadeige me pointe l’étiquette qui pend à la droite du mannequin. Je m’approche de la vitrine, les mains de chaque côté de mon visage… et je cligne des yeux pour être certaine d’avoir bien vu le montant qui y est inscrit.
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— Ça n’a pas de sens! dis-je, un peu sous le choc. C’est une jupe, pas un collier en diamants. Je ne suis pas millionnaire, moi!

— Imagine la face de tes parents si tu rentrais à la maison avec un seul morceau, alors que tu as besoin de refaire ta garde-robe au complet!

— C’est clair qu’ils ne seraient pas contents.

Je soupire un grand coup et glisse les mains dans les poches de mon short, frustrée.

— C’est vraiment pas de chance…

— Quoi ça? demande la voix de Talbot, derrière mon dos. Est-ce que tout va bien? Il t’est arrivé quelque chose pendant que j’étais parti?

— À part une déception d’envergure internationale, non, dis-je en me retournant vers mon amoureux, pince-sans-rire. Il ne m’est rien arrivé. Qu’est-ce que c’est?

Je pointe le sac qu’il tient à la main.

— Cadeau!

— Moi aussi, j’ai un cadeau! s’écrie Sasha en levant son bras bien haut dans les airs.

Il nous rejoint au pas de course, un sourire victorieux au visage, et nous montre sa trouvaille.

— Le plus beau, le plus gros et le plus chanceux des trèfles à quatre feuilles! annonce-t-il fièrement. Et c’est juste pour toi!

Il étire un bras pour glisser la tige du trèfle dans les cheveux de Nadeige, qui se laisse faire sagement. Je me retiens pour ne pas éclater de rire. Elle grimace tellement que j’ai l’impression d’assister à une scène de torture.

— Alors, Talbot? demande ensuite Sasha. Qu’est-ce que tu as apporté?

Mon chum prend un air solennel et me tend mon présent.

— Tout d’abord, je tiens à dire que le cadeau de Sasha est vraiment bien choisi. Chaque feuille du trèfle a une signification bien particulière. La première apporte la renommée; la deuxième, la richesse; la troisième, l’amour; et la quatrième, la santé. Tu es entre bonnes mains, Nad.

— Wow! Depuis le temps que je rêve d’être riche! s’écrie mon amie avec humour. Merci, Sasha. Avoir su, je t’aurais demandé de te mettre à quatre pattes dans le gazon bien avant aujourd’hui.

Je souris à la blague de mon amie, mais pas trop non plus. Je vois bien que le sujet est important aux yeux de mon chum.

— Je sais que tu ne me prends pas au sérieux, continue-t-il sobrement, mais j’ai vraiment peur que la malchance te colle à la peau depuis que tu as marché sous une échelle, Émy. Je ne veux pas courir le risque qu’il t’arrive quoi que ce soit, alors je t’ai acheté ceci.

Je saisis le paquet qu’il me tend et découvre un étrange bibelot à l’intérieur.

— Un chat en porcelaine? dis-je en le soulevant pour mieux l’observer. Je ne comprends pas…

— On l’appelle chat porte-bonheur. Avec ça, il ne peut rien t’arriver.

Je ne sais pas trop comment réagir. Ce chat chinois n’est pas spécialement joli, même qu’il est plutôt laid. Où est-ce que je vais le mettre? Dans ma chambre? Oui, je pourrais peut-être lui trouver une place dans un des tiroirs de ma table de nuit… Bien caché sous une pile de livres.
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— Merci, Talbot. C’est vraiment gentil.

En prononçant ces paroles, je réalise que mon chum, c’est le plus sweet et le plus attentionné de tous. Je fais un pas pour l’embrasser, mais au même moment, je sens quelque chose tomber sur mon épaule. Quelque chose de chaud et gluant…
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Sasha est assis plus ou moins confortablement derrière moi (plus moins que plus, pour être franche), sur le siège de mon vélo. Il se tient à ma taille, me chatouillant dès qu’il en a l’occasion. Évidemment, je manque à plusieurs reprises de perdre l’équilibre à cause de son petit jeu. Finalement, ce n’était peut-être pas l’idée du siècle de lui donner un lift… Avec Émy, ça allait beaucoup mieux. Elle est légère comme une plume, et je suis habituée à pédaler quand elle est avec moi.

Le problème (à part les chatouilles), c’est que mon chum est plus grand que moi. De plus, il ne suit pas les mouvements comme je le voudrais. Je suis même obligée de me mettre debout sur les pédales pour ne pas laisser le vélo s’incliner d’un bord ou de l’autre. Lorsque je freine brusquement à un stop, Sasha pose les pieds par terre et retire ses mains de ma taille. Je tourne la tête vers lui afin de voir ce qu’il fabrique encore.

— Je pense que je vais te suivre en courant, m’indique-t-il en se redressant.

— T’es sûr?

— Han, han. Ça va aller bien mieux.

J’acquiesce, sans chercher à le faire changer d’idée. Il faut dire que je suis assez d’accord avec lui. De toute façon, nous sommes presque arrivés à sa rue, alors il n’aura pas à courir bien longtemps. Mais avant que j’aie eu le temps de me remettre en selle, mon chum s’incline et pose ses lèvres sur les miennes. Puis, il me fait un clin d’œil et… détale comme un lapin en s’écriant:

— Le premier arrivé paie une crème glacée à l’autre!

J’éclate de rire, installe mon pied sur une pédale, mais arrête soudain mon mouvement.
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Sans lâcher mon guidon d’une main, je me penche, attrape le billet de vingt dollars et me relève en poussant un cri de joie. Wow, ça, c’est de la chance! (Pas mal plus que de me faire offrir ce ridicule trèfle à quatre feuilles. Et là, je ne parle même pas du chat affreux que Talbot a donné à ma meilleure amie…) J’imagine déjà tout ce que je pourrais m’acheter avec ce billet, quand je réalise que… je vais perdre la course, moi, si je continue à rêvasser comme ça!

J’empoche l’argent, me repositionne sur le vélo et me prépare à rattraper mon amoureux. Mais alors que je m’engage dans la rue, je plisse les yeux pour mieux évaluer mes options. Et si je passais par la ruelle?
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Je ne fais ni une ni deux et je bifurque du côté d’un duplex avant de disparaître derrière la bâtisse. Le vent me souffle dans les cheveux et je dois porter la main à mon oreille si je ne veux pas que le trèfle de Sasha s’envole. Pas que je tienne tant à le garder, mais j’ai promis à mon amoureux de ne pas m’en séparer. Afin de ne pas le perdre, je le range dans la poche arrière de mes shorts, puis j’accélère sans me soucier d’autre chose que d’arriver chez mon chum la première.

J’évite habilement un chat qui traverse la ruelle en vitesse, à la poursuite d’un écureuil. Je contourne une poubelle qui bascule au moment où je passe, produisant un son d’enfer. Je tourne sec et m’engage dans une seconde ruelle, ce qui fait glisser mon cellulaire de ma poche et…
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L’appareil tombe par terre!! Argh! C’est certain que la vitre vient de se briser en mille miettes. Mais comme je suis une fille remplie d’espoir (pas tant, en fait…), je croise les doigts pour qu’elle soit intacte. Cette fois, je descends complètement de mon vélo, ramasse l’appareil et… pousse un long soupir de soulagement.
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Pas le temps de me réjouir plus longtemps. Je relève ma bicyclette et me remets en mouvement sans attendre. Lorsque je reviens dans la rue, près de l’intersection, la lumière est déjà verte, et je peux continuer ma route. Il ne me reste que quelques mètres à parcourir et…
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J’appuie sur les freins en m’immobilisant complètement. Sasha est encore de l’autre côté de la rue, et je lui envoie la main pour le narguer un peu. Mais parce que je suis bonne joueuse, je lui annonce, une fois qu’il m’a rejointe:

— C’est tout de même moi qui paie la crème glacée!

— Tu es bien généreuse… C’est louche.

— Pas du tout. Mais vois-tu, j’ai trouvé un billet de vingt dollars par terre, il y a quelques minutes, alors j’ai décidé de faire plaisir à mon chum. J’ai le droit, non?

Il m’enlace, sourire aux lèvres, avant de répondre:

— Évidemment que tu as le droit. D’ailleurs, tu devrais TOUJOURS vouloir me faire plaisir…

Sur ces mots, il se penche pour m’embrasser, quand un raclement de gorge attire notre attention. C’est le père de mon amoureux (et directeur du collège… enfin… bientôt ancien directeur, puisqu’il doit partir pour son nouveau contrat) qui nous observe, en shorts à carreaux et gants de jardinage, crème solaire sur le bout du nez.
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Mais je me retiens de rire pour ne pas rendre Sasha mal à l’aise. Il doit déjà l’être assez comme ça. Étonnamment, c’est à moi que monsieur Lenoir s’adresse:

— Ah, Nadeige, justement… On se demandait si tu voulais souper avec nous au restaurant ce soir? s’enquiert-il avec un large sourire. On a réservé pour quatre personnes… C’est rare qu’on va dans un endroit aussi chic, alors ce serait bien que tu nous accompagnes.

Euh… sérieux?! Une invitation en bonne et due forme? Voilà qui n’est pas commun, venant de lui. Parce que ça arrive si peu souvent, j’accepte sans hésiter.

— Ben… ouais, d’accord. Vous fêtez quelque chose de spécial?

— Tu es sérieuse?

Je me fige lorsqu’il ajoute:

— Petite blagueuse! Comme tu le sais sûrement, c’est l’anniversaire de Sasha cette semaine, mais puisque ça tombe un mercredi, on s’est dit qu’on célébrerait ça ce soir.

Je sens des sueurs froides m’envahir. La fête de mon chum… ce mercredi… alors que…
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Quel genre de blonde oublie l’anniversaire de son amoureux?! Je n’ai vraiment pas de félicitations à me faire! Mais au lieu de me taper sur la tête devant les deux autres, je souris maladroitement et réponds:

— Hé, hé! Bien sûr que je sais que… Je blaguais! Fau… faudrait être nulle pour ne pas…

Mais Sasha me lance un regard suspicieux. Oups… je vais devoir être plus convaincante. Je n’en ai toutefois pas le temps, car mon cher beau-père mentionne que nous partons dans une demi-heure à peine et qu’il vaudrait mieux commencer à se préparer.

Il l’a dit en baissant les yeux vers son costume de jardinier en herbe, mais aussi en me jetant un rapide coup d’œil. C’est vrai que je ne suis pas habillée pour aller dans un grand restaurant. Ce qui signifie que je devrai retourner chez moi, me changer, et… oublier la crème glacée! Zut…

Mais mon amoureux, qui a une bien meilleure mémoire que moi, s’écrie:

— Oh, ça tombe bien, je crois que maman a lavé la jupe et le joli chandail que tu portais l’autre jour…

Je fronce les sourcils, sans que ça me revienne. Il poursuit donc:

— On s’était arrosés avec le tuyau d’arrosage dans la cour, parce qu’il faisait super chaud. Tu étais toute mouillée, alors je t’avais prêté des vêtements. Rappelle-toi, ils étaient mille fois trop grands pour toi… Ça te revient? insiste-t-il.

Et là, l’image de ma silhouette perdue dans le grand t-shirt de mon chum fait pop dans ma tête. Ouuuui! C’est vrai! Ça signifie que je n’aurai pas à retourner chez moi. Et donc… que nous pourrons nous payer la traite à la crèmerie, comme prévu. Super!

Sauf que la chance qui me suit depuis tout à l’heure a des limites, il faut croire… En effet, monsieur Lenoir secoue la tête en me voyant danser sur place. Selon lui, manger de la crème glacée avant le souper est une très mauvaise idée. (Bien sûr, venant de lui, une telle façon de voir les choses ne m’étonne pas…) Il nous rassure tout de même en nous disant que celle du resto où nous allons est délicieuse.
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Je me remets à sautiller de joie, mais mon chum me rattrape en passant ses bras autour de ma taille pour me faire arrêter un instant. Il se penche vers mon oreille et me murmure:

— Tsé… ce n’est pas grave si tu as oublié ma fête…

— Hein?! Mais non! Je n’ai pas… je ne l’ai pas oubliée, voyons!

— De toute façon, il te reste encore quatre jours pour m’acheter LE MÉGA CADEAU de mes rêves! blague-t-il en me faisant un autre clin d’œil.

Il me lâche ensuite et se dirige vers la maison, fier de lui. Je voudrais le rattraper pour le convaincre que tout est réglé, que le cadeau est acheté, mais je dois aller ranger mon vélo dans sa cour. Et puis… ce serait un mensonge. Du moins, pour le moment! Car maintenant que je le sais, je compte effectivement lui acheter UN CADEAU INCROYABLE! Il verra à quel point sa blonde est extraordinaire!

J’abandonne ma bicyclette contre le cabanon à l’arrière, puis je vais cogner à la porte, où on m’ouvre aussitôt. Je salue la mère de Sasha, qui me tend mes vêtements fraîchement lavés et repassés. Hum… ils n’ont jamais senti aussi bon. Je la remercie et me dépêche d’aller les enfiler dans la salle de bain. Lorsque j’en sors, je tourbillonne jusqu’au salon, où je retrouve Sasha, empêtré dans une chemise qui lui serre les épaules et semble très inconfortable. Je ne peux m’empêcher de pouffer en l’apercevant.

— Ne ris pas! ronchonne-t-il. Je n’ai pas eu le choix de mettre ça… C’est ma mère qui voulait absolument. Mais toi, t’es belle…

— Je sais! dis-je avec le sourire. Allez, avoue-le donc que t’es le gars le plus chanceux du monde!

Il m’attrape par la main et me tire vers lui. Je me laisse tomber sur le divan à ses côtés, puis je passe les bras autour de son cou. Pas le temps de l’embrasser, ses parents pénètrent dans le salon, eux aussi tirés à quatre épingles, comme je les ai rarement vus. Coudonc! On s’en va visiter la reine ou quoi?!

Je retiens un soupir tandis que mon chum m’entraîne à l’extérieur, vers leur voiture. Une fois assise, alors que je m’attache, le directeur me demande:

— Tu as bien mis ton vélo dans le cabanon, Nadeige? Il y a eu une série de vols dans le quartier, dernièrement, et il vaut mieux ne pas courir de risque…

Je marmonne une réponse (ça ne me tente pas de retourner dans la cour!), ce qui semble le satisfaire, car il démarre le moteur et s’engage dans la rue. Le trajet
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GA, cest de (a chance!
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